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La gestion des conflits entre l’homme et la faune sauvage 
Les conflits humains-faune en Afrique – Causes, conséquences et stratégies de 

gestion. F. Lamarque, J. Anderson, R. Fergusson, M. Lagrange, Y. Osei-Owusu et  

L. Bakker. 2010. Étude FAO: Forêts n° 157. Rome, FAO. ISBN 978-92-5-206372-8.

Les conflits entre les humains et les animaux sauvages remontent 
à l’aube de l’humanité. Ils ont pour conséquences des blessures et 
des décès chez les êtres humains, la destruction de cultures, des 
attaques contre les animaux domestiques, et la transmission de 
maladies au bétail ou aux personnes; ils menacent aussi d’autres 
espèces végétales et animales (notamment les espèces en danger 
d’extinction ou d’une valeur élevée).

S’il est vrai que les animaux de petite taille présents en très grand 
nombre, comme les oiseaux, les aulacodes et les criquets pèlerins, 
exercent d’importants impacts, on considère en général que les grands 
herbivores (éléphants, buffles et hippopotames), les mammifères 
carnivores (lions, léopards, guépards, hyènes tachetées et chiens 
sauvages) et les crocodiles sont bien plus dangereux pour l’homme. 
Ce sont eux qui font l’objet de cet ouvrage.

La publication présente les différents thèmes, décrit de nombreuses 
méthodes de gestion des conflits et propose un cadre de décision 
en trois étapes. Après une introduction générale, les auteurs se 
concentrent sur l’Afrique, où les conflits humains-faune sauvage sont 
particulièrement nombreux. En fait, ils sont devenus plus fréquents 
et plus graves ces dernières décennies en raison de la croissance 
démographique, de l’extension du réseau routier et de l’expansion 
des activités agricoles et industrielles, facteurs qui, combinés, ont 
encouragé l’empiètement croissant de l’homme sur des zones au-
trefois sauvages et inhabitées.

Les conflits humains-faune existent sous une forme ou une autre 
dans le monde entier. Cette publication intéressera donc au-delà 
du continent africain. Elle s’adresse aux spécialistes de la faune 
sauvage, aux travailleurs et chercheurs œuvrant au développement, 
aux autorités locales, régionales et nationales et, en définitive, à tous 
ceux qui souhaitent en savoir davantage sur cette question.

Promotion des produits forestiers non ligneux pour 
diversifier les moyens d’existence des agriculteurs 

Non-farm income from non-wood forest products. E. Marshall et C. Chandrasekharan. 2009. 

Brochure de la FAO sur la diversification n° 12. Rome, FAO. ISBN 978-92-5-106140-4.

Cette brève publication s’adresse aux personnes et organisations 
qui fournissent des services consultatifs et de soutien technique et 
commercial aux petits agriculteurs disposant de peu de ressources 

et aux communautés locales dans les pays à faible et moyen revenu. 
Elle vise à mieux sensibiliser l’opinion publique sur les opportunités 
qu’offrent les produits forestiers non ligneux (PFNL) en milieu rural. 
Elle examine la contribution durable et complémentaire des PFNL 
aux moyens d’existence, en tant qu’aliments de subsistance et 
par le biais de leur vente, et montre comment, avec un soutien et 
des services appropriés, ces produits peuvent procurer un revenu 
substantiel. Elle analyse leurs avantages potentiels, les besoins et 
contraintes des agriculteurs, et les facteurs assurant le succès des 
activités fondées sur ces PFNL.

Une introduction, qui fait l’historique des PFNL et décrit leur situa-
tion actuelle et leur rôle dans l’amélioration des moyens d’existence 
ruraux, est suivie d’un aperçu des nombreux PFNL existants et de 
leurs utilisations. Les chapitres qui suivent examinent les avantages 
de ces produits pour le soutien des moyens d’existence – naturels, 
sociaux, humains, physiques et financiers – et leurs chaînes de valeur, 
qui vont de la production à la récolte, aux opérations après récolte, 
au transport, à la transformation et à la commercialisation. 

La publication examine ensuite les stratégies à appliquer pour la 
commercialisation des PFNL. Ce chapitre porte sur la gestion dura-
ble des ressources naturelles; les actifs sociaux et les compétences 
personnelles nécessaires pour un commerce réussi; l’analyse de la 
chaîne de valeur; les moyens d’améliorer l’accès matériel, le transport 
et la communication; le soutien et les services permettant de pro-
mouvoir les PFNL; les politiques, l’assistance et la vulgarisation.

Les brochures de la FAO sur la diversification décrivent les ac-
tivités agricoles et non agricoles qui peuvent être intégrées dans 
les petites exploitations pour accroître les revenus et améliorer les 
moyens d’existence, sur la base de leur utilité en termes de capacité 
à répondre aux besoins en ressources, de coûts, de vulnérabilité aux 
risques et de complexité. La plupart des volumes mettent l’accent 
sur les produits et services ciblant les marchés locaux. Cependant, 
la présente brochure examine aussi les marchés d’exportation car la 
demande de PFNL des marchés internationaux se répercute sur le 
développement des petites entreprises et des marchés locaux.

Tout en aidant les prestataires de services à soutenir les petits 
agriculteurs à la recherche de nouveaux débouchés commerciaux, 
cette publication suggère aussi des mesures que les responsables 
des politiques et les directeurs de projets d’organisations gouverne-
mentales ou non gouvernementales peuvent prendre pour créer des 
environnements favorables, qui permettent aux petits agriculteurs de 
diversifier leurs activités rémunératrices.
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Les forêts plantées: questions actuelles
Planted forests – uses, impacts and sustainability. J. Evans, éd. 2009. Wallingford, 

Royaume-Uni, CAB International (CABI) et FAO. ISBN 978-92-5-106222-7 (FAO), 

978-1 84593 564 1 (CABI). 

Bien que les forêts plantées ne représentent que 7 pour cent des 
ressources forestières mondiales, elles ont dépassé, comme source 
principale de produits ligneux industriels, les forêts qui se régénèrent 
naturellement. En tant que complément des forêts naturelles, et 
non pas solution de substitution, les forêts plantées ont acquis une 
importance croissante comme mécanisme d’inversion de la défo-
restation, de la perte d’écosystèmes forestiers et de la dégradation 
des forêts 

Cet ouvrage fournit une synthèse des usages, des impacts et de 
la durabilité des forêts plantées, en commençant par leur historique 
et en étudiant leurs perspectives d’avenir. Il examine leurs objectifs 
de gestion, leur régime de propriété et leurs politiques, en posant 
notamment les questions suivantes: Les forêts plantées peuvent-
elles contribuer à atténuer le changement climatique? Exercent-elles 
une influence négative sur l’hydrologie? Quel sera leur apport à la 
production de bioénergie à l’avenir? Quel rôle jouent-elles dans la 
conservation de la biodiversité?

Un chapitre sur les définitions examine le continuum des forêts 
(et des arbres hors forêt) gérées avec divers niveaux d’intensité et 
pour différents objectifs (production ou protection). D’autres chapitres 
résument des études récentes de la FAO sur la situation actuelle des 
forêts plantées et les perspectives jusqu’en 2030.

La publication met l’accent sur les rôles multiples des forêts 
plantées – économique, social, environnemental et écologique. 
Parmi ces rôles, on peut citer la production de bois, de fibres et de 
combustibles; la protection des sols et de l’eau; l’atténuation du chan-
gement climatique; la restauration du paysage et la mise en valeur 
des sites. Un chapitre concernant les questions institutionnelles, de 
politique et de propriété analyse les points de vue du secteur privé 
et des petits propriétaires en matière d’investissement. Enfin, un 
chapitre sur la sylviculture et la gestion durables passe en revue 
les impacts des forêts plantées sur les sols, le bilan nutritionnel, 
les menaces des insectes nuisibles et des maladies et l’évolution 
des sites, ainsi que les risques dus aux espèces envahissantes. 
Les auteurs suggèrent aussi des interventions de gestion pour 
minimiser ces risques.

L’ouvrage sera une ressource essentielle pour les cher-
cheurs forestiers, les responsables des politiques forestières, 
les planificateurs et tous ceux qui s’intéressent à l’utilisation 
des terres et à l’environnement. Pour le commander voir:  
www.cabi.org/CABIPages/bk_BookDisplay.asp?PID=2192 

Conséquences de la réforme de la gouvernance 
forestière en Afrique 

Governing Africa’s forests in a globalized world. L.A. German, A. Karsenty 

et A.-M. Tiani, éds. 2010. Londres, Royaume-Uni, Earthscan. ISBN 978-1-

84407-756-4.

De nombreux pays, en Afrique comme dans le reste du monde, 
entreprennent des démarches pour décentraliser la gestion des forêts. 
Toutefois, la plupart des pays d’Afrique continuent de faire face à 
de graves problèmes de gouvernance forestière, allant du partage 
inéquitable des avantages à la gestion non durable des forêts et 
aux activités illégales. Cet ouvrage résume les expériences et les 
résultats de la décentralisation à ce jour, et évalue la viabilité de 
différents instruments de gouvernance dans le cadre des pressions 
commerciales croissantes qui pèsent sur les forêts.

Après une section introductive qui décrit l’évolution de la gouver-
nance forestière en Afrique, la deuxième partie de l’ouvrage 
examine les formes et résultats différents de la gestion forestière 
décentralisée, en mettant l’accent sur les moyens d’existence, 
la durabilité des ressources naturelles, les questions de parité 
hommes-femmes, la participation et la répartition des avantages. 
Des cas particuliers sont présentés en ce qui concerne l’Afrique 
du Sud, le Cameroun, Madagascar, le Mali, l’Ouganda, la Républi-
que démocratique du Congo, la République-Unie de Tanzanie, le 
Sénégal et le Zimbabwe.

La troisième partie porte sur les effets qu’ont les réformes de la 
gouvernance du secteur forestier sur le commerce et les finances 
internationales. Les deux premiers chapitres analysent les expérien-
ces faites au Ghana et en Tanzanie. D’autres chapitres examinent le 
processus d’Application des lois forestières et gouvernance (FLEG) 
en Afrique et le Plan d’action relatif à l’application des règlementa-
tions forestières, à la gouvernance et aux échanges commerciaux 
(FLEGT); les réseaux commerciaux dans le secteur forestier afri-
cain; et l’incidence du changement climatique sur la gouvernance 
forestière.

L’ouvrage tire parti de volumes précédents pour analyser les 
différentes dimensions de la décentralisation et les perspectives 
d’autres régions du monde. Il examine les dimensions de la gouver-
nance forestière à la fois propres à l’Afrique et représentatives de 
modèles mondiaux plus généraux. Pour conclure, les auteurs font 
le point sur les répercussions qu’ont leurs résultats sur les politiques 
et la pratique.

Ce volume s’adresse aux responsables des politiques et aux 
décideurs à tous les niveaux – local, national, régional et mondial 
– ainsi qu’à tous ceux qui s’intéressent à la situation des forêts en 
Afrique.
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Relier la certification forestière au commerce loyal 
pour soutenir les producteurs communautaires

Distinguishing community forest products in the market: industrial demand for a 

mechanism that brings together forest certification and fair trade. D. Macqueen,  

A. Dufey, A.P. Cota Gomes, N. Sanchez Hidalgo, M.R. Nouer, R. Pasos, L.A. 

Argüelles Suárez, V. Subendranathan, Z.H. García Trujillo, S. Vermeulen, M. de 

Almeida Voivodic et E. Wilson. 2008. Small and Medium Forestry Enterprise No. 

22. Edimbourg, Royaume-Uni, Institut international pour l’environnement et le 

développement (IIED). ISBN 978-1-84369-682-7.

Il existe des preuves croissantes que les petites entreprises fores-
tières, notamment celles qui sont gérées démocratiquement par 
les communautés, peuvent contribuer à réduire la pauvreté plus 
efficacement que les grandes entreprises forestières commerciales, 
même si les politiques et la pratique favorisent souvent ces dernières. 
Toutefois, les mécanismes volontaires du marché tels que la certifi-
cation n’ont pas encore apporté un soutien significatif aux entreprises 
communautaires. Les producteurs forestiers communautaires doivent 
tenir compte des préférences des acheteurs, et soutenir souvent la 
concurrence d’autres entreprises plus puissantes, mieux informées 
et mieux financées. Les auteurs de ce rapport s’interrogent sur la 
possibilité de mettre au point un mécanisme apte à relier la certifi-
cation forestière et le commerce loyal dans le marché du bois, afin 
d’aider les consommateurs soucieux de l'éthique à reconnaître sur 
les marchés les produits forestiers communautaires produits de façon 
responsable, et cela dans le but d’ouvrir de nouveaux débouchés au 
profit des petites entreprises forestières.

La publication décrit d’abord les résultats d’une enquête interna-
tionale sur la demande menée auprès d’acheteurs de bois dans 21 
pays. L’enquête a montré que sur plus de 180 entreprises renom-
mées pour leur intérêt social ou environnemental, plus des deux 
tiers s’associaient en principe à l’idée de reconnaître les produits 
forestiers communautaires vendus sur le marché. Leur intérêt se 
fondait principalement sur la demande croissante des consomma-
teurs pour des renseignements sur la durabilité de produits issus 
d’un commerce loyal du bois.

La publication présente ensuite quatre études de cas sur la de-
mande de produits forestiers communautaires, relatives au Brésil, au 
Guatemala, au Mexique et à la Papouasie-Nouvelle-Guinée, fondées 
sur des analyses documentaires et des interviews le long de chaînes 
de valeur comprenant les producteurs forestiers communautaires. 
Dans chaque pays, une chaîne de valeur particulière fait l’objet d’un 
examen plus approfondi pour déterminer si et comment un mécanisme 
permettant de reconnaître les produits forestiers communautaires 
pourrait être conçu au profit des personnes concernées.

Le rapport conclut qu’il paraît y avoir en effet une forte demande 

pour un mécanisme apte à identifier de façon fiable les produits fo-
restiers communautaires sur le marché, une demande qui provient 
tant de groupes d’acheteurs nationaux et internationaux que de 
producteurs forestiers communautaires. Les expériences décrites 
dans cette publication laissent entendre que les principales conditions 
préalables pour l’établissement d’échanges commerciaux réussis 
avec les communautés comprennent la formation d’organisations 
communautaires commerciales fortes, ainsi que le développement 
progressif de la gestion forestière et des capacités commerciales 
communautaires. À cet égard, l’expérience de ce mouvement en 
faveur du commerce loyal justifie le renforcement des liens entre la 
foresterie et le commerce loyal. 

Liens entre les forêts et la santé humaine
Human health and forests – a global overview of issues, practice and policy. C.J.P. 

Colfer, éd. 2008. People and Plants International Conservation Series. Londres, 

Royaume-Uni, Earthscan. ISBN 978-1-84407-532-4.

Les liens entre la santé des forêts mondiales et la santé des centaines 
de millions de personnes qui y vivent et y travaillent sont un thème 
que les chercheurs n’ont commencé à étudier que récemment. Cet 
ouvrage est une introduction détaillée aux questions entourant la santé 
des populations qui vivent dans la forêt et aux alentours, notamment 
en Asie, Amérique du Sud et Afrique. 

La première partie présente une série de perspectives concernant les 
politiques, la santé publique et la conservation de l’environnement vis-
à-vis de la santé et des forêts. Quelques chapitres se concentrent sur 
les plantes médicinales, la nutrition, les combustibles ligneux, la santé 
des femmes et des enfants, ainsi que les maladies des forêts tropicales 
comme le virus Ebola, l’encéphalite porcine et le paludisme. La deuxième 
partie présente quatre études de cas sur les sujets suivants: liens entre 
le VIH/sida et le secteur forestier; perturbations forestières et risques 
pour la santé chez les Yanomani de la région amazonienne; biodiversité, 
environnement et santé chez les habitants des forêts ombrophiles du 
monde; liens entre le régime alimentaire et la santé. La troisième partie 
est consacrée aux enjeux particuliers de la prestation de soins de santé 
dans les zones boisées, y compris leur éloignement et l’intégration de 
la médecine traditionnelle dans la médecine moderne.

L’ouvrage s’achève par une synthèse visant à permettre aux experts et 
aux responsables des politiques d’œuvrer de concert avec les habitants 
des forêts, afin d’améliorer leur santé et leurs écosystèmes.

Cette publication sera un complément essentiel aux connaissances 
des spécialistes, universitaires et étudiants en matière de forêts, de 
gestion des ressources naturelles, de santé et de développement dans 
le monde entier.


